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pétitions présentécs à la chambre le 17 mai.

)o Ediouautrd Moriun, cer., et autres, culti-
V'mteturs et auîtres, lulu t paroisse de St. Ca-

siinr, îleli tdant une t-ide pour c'onist'ruiore tua

polt sumr la rivière Ste. AnnIe, dtuts la dite pa-
roisso.

Du) '. Benmoit, écr., maire, et N. Gautlie r

secréiire-trésor ier du conmseil munititicipal l du

comt C d(e[ortncanf', idemandant lui révocation
d l'acte îlest m upalits, et l róétablisse!-
ntîint ide l'ancil actc, éthblissant tes autorités

loctes et municipales dans le 3as-Cada,
avec certints it iOleildelle lits.

Do George P pst, et atttres, cde la nucviè-

Ile conucc'ssion( dle Cornwilall, demandant qu't

certain ilrentage f;tit dans le dit towshlisip
paîr JohnI S. Bruce, écuier soit coifflirmé.

Dîu rev. Jamles Jotes, et autres, les mîinîis-

tres, trfets.metbrs et cungrégtions cie l'é-
glise 'A utgleterre, danis le township le Stan1-
b>ridlge, dats 'e Ih-Canada, demandantun
augmentation dans l'allocation accordée pour

le soutien diut Bislhop's Collège, dans le dio-

cèse de QóIhec.
De Alexis Dsauniiicr, et autres, ce l. lia-

roi'se dle ,Antin e lu riviètu du ljotjp,
coité le St. Maurice, dem ndant i u e cer-
tuie somiie d o'rget pour construireie u Ipont
sur la grundutle «Rivière it Lon.

De W. G-. Cook, et autres, syndics de l'a-
adéiie de Chtrstown, deumandant tIne

aide pour le soutien cde la dite académtîic.
De Etieite Muyrnd, et aut.res, ce la pa-

roisse le la Iivière dît Lon l,demiaindait unle
certaine oiiii I'gett pour réparer le pont
construit sut l R ivière du Lo0up1 .

De Louuis Chuir, prisidet.toraire, et P.
E. Vésina, secrétire-trésorier, aiiluoin du
coniseil muniiiitutpail tIcs 'Trois-Rivières, demiiaun-
dait. quie. lue iit conseil suit investi dt contreóle
et île c'tlmiisttion dei la couinitne les
T'rois. Rlivières, et demandant aussi le pouvoir

le percevoir .es arrrages île cens et rentes et
de lois et ventes dus sur icelle.

Do Iouis Lairou autres, de la ville les
Trois-IliviércsthernaInI dait qLue le conseil mîîuu-
nipilîtt dde lai dite ville suitiivesti dlii contrle
et je ladminitstration de la conmune des
Trois-Rivières, etidemai luit issI li pol'uir
:i i revoir lesarrrages I cens et rentes et
le lois et ventes duii sur icelle.

le la ortrtionid d 'olh-ge de PAsomptiim
t!emiauittine ailocation adJ:tioinielle en fu.
ver du dit coluge.

1)o 'oniteil un icipal ipovisuiire il" Kent, le-
inilanti la révocaioi de l'acte 12 Vict, chip.

-.9, eu i(-u <u'iL arapportt a omt' s de Lamili-
tot et Kent i't le ruublisemten des 30 et 31
clausis ti l'aile 12 Vimt. chlîap. ':3.

tc John Blake. et autres. uu1 townlishîip dle
W:lpole, cihuimnt le r'nuveleet de hacte
li la denière Ses'iiln, 12 Vict. clîap. 101 înom'î-
ma:it di cmpourissaire pîuur Iiir la ligne ioi-

tière enitmre les twn(siile Walpole et 'ood-
101:4O.

1De la cit pignie du gald chen.in de fer on-
cidenti, idematiutit la 1 uassatioi ,'un acte pour
aitmedeitc'r la charte de la dite compagnie, en autto-
ris:itut le-t coorliir:a 0ioin unii'estt a y 'e nremlre
di'- acies ou à l'courager ei toute autre ia-
ióre.

Du hicév. Antoinée 1rcine, et autres, de Staii-
fold et nmIreS tuutowNiship., denuundantq u'il soit
iimpuéu m tuieertaine taxi' sur les terres inulies,
et quil suit sîr rut res métes itt esures tent-
dtI t à :nteliorer lus ttslips tic l'et.

DIu pr,idenmit, ce-presiden et directurs de
hassad tics milt, de Qiuîéber et chut lac Su-
phrieur, exposat leiltldans leqe! se trouvent
leurs expittions mttillurgues sur les rives
Iu lae, les truilbles qu'ils otnt rencontrés et les

ptrtes qui ttu suoit restultées pouir eux, et dermii-
dluInt (I lia î'ht u mb lire les prottg cuonîtnre les pré..

tionimu et rélam:uiîins des uvaes, et aisi
entinit ti eipuit dep 12.500 pour les

metire en était tcl eouiueiir les diite perzs,.
) Loie /ü/urrd Paraud,'I, er., île la ville

teis eTrois- R ivières, ,-tle'ani commitasire de la
cour îies Bu, uueuties pour le district les Trois-
liivières, deumuatidant à être ri'mmu rótittr ilpour lis
servi'eý. reiuts pa lui eut '(t' ei:piaciué depilus
le 21 avril 1S-. ju'u u17 aout 184.6.

De .. Louis Comir, de la it éee Montréal
iaç-ont, liaîdemlnhict qu'il sOit passé un acto pur

l'itoiriser à recoivier le payementdt. i'unue som
it rct à lui un pour Ie'rection il'ttn igli?;e

et aultres bâtistes,pouir la paroisse ile SL.EdLloiutr<l.
De .1. P. De Malirignv, écr.,,et nuit'res, île la

paroisse idic St.I-umguIes.<leitnt n lait qule les 40, 5e
fe et. 7e cniicessionums lii tovshiip île ip llîutoi
moint séparées du di itricit iles Trtis--wires et
unies pour le- fi juiliciacires atm ciircuit le St-
hhy iu.e', ei î Our ei tiul uicieict à ha lia-
roisse ude' St. Il ugîes.

Di conseil muîniial pnovisoire cIli comtét ile
Koeit, îlenmodattînt certainis aîm'eunemns à l'aîcte
îles tmuieipualiués, 12 Vict. c'hiap. Si.

D3e Wiillia urlinull, cetu tues, <lu toîw-
ship île M1 oore, comtît île Lambilton, îlenuîmualant
que la pcuition dle WViliamut ViuhIl et aiutres,îluur
puvoîir' fîtrmtur le dchinu taccor<l'î par le gu
vernementluî le.ilong l'un'e patte îles lois~ île frontl
sut lia nivîière Su'. Clutur, clatis le dit. towntship,îî
lni stit luis ~'u écou '.

Det Suuîtnuu' 13uwmaun, et atIres, dîtI ro:tîtó det
Hiaitonit, dlemhandan lu 'adtp~tcion tuude miuesur mes pro-
presî al dlinuimner dl'îue umidre c'om'lnl>le lits
dépenises puubiquetcs île lui pîroîvîine.

La pé tilti île Rowylan d Wiußehld, et a utîres,
dus comlutés réumuis <PI' ssex, dIe Kenit et.île Lampit-
Ion et nutrnes~ dîenmntîlanît, qu'il soit pau.ssó uit'
n alrc<sc à Su M'lajesi é pouri laire adtiopter certai-
tus muevuriesu propires à dîébîarrasser l. Caînada, île
son étaL d'.ti.tcIiiu dó:nace,O t à luic t'ennettire tIc îde-
venîir unt état inîdépuendanîit.- puir lîui-mîimoî, étatt

Ihon. "i. 13alwîin propmose, que lai dite ptt-
titionî nue soit pîas reçte.

Pousr:--Messieurs A rmst roîng, Batgley, lei pro-
cuireur-genérail Ba3ul hvin, Bell, lîuîltonu île Non-
fulk, ci utin tde TitrouirIc, Buitiier, B ur rittl, Cnt-
.m:on do Coritvtall, Cirtier, Cauchon yley,
Chabot, Christie, Davignon, le 'solliciteur-gé-

rtl Drunmond, Duche6nay, Duminas, Fergtussuon,
Flint, Fortier, Fournier, Fourq utii, Giugy, Guiî-
lei, l1l, l'inspecteur-gnéral H1-lnks, 1-opkins,
JTobin, Johnsonom, Luicoste,le pirocureur-général
Luifouiiiire, Laureni, Letieux, NanNah, Mal-
loch, M cFarlanil, Macan, Merritt, Mithal,
iM\ n genais, orrissonNelsn,Polet,Price, ll.
chais, RbnoScott, tdes Du-otge
Seyruur, Slherwood î le .3rockvi lhe,Sierwood île

'Toluronto, Siih, c Durham, S:tnith tic Fronritc-
lune, Smtih îe W'en wrth, Stuvenson, Taché,
Tlimpsoi.--57

Contre.-lesssicairs Camucron de Keit, De-
Witt. 1lt olmei, McCorntiell, Paliinatiu, Prince,
Saniborn..-7

Nouvcles d(PEuirope.

- Par 1'L'Europac.

Les diatesde Liverpool saut dt Il,celles de
Paris et dtulIâvre du 9 courant.

En Futio, lt présentation et iton pas-
coimi le disait la dépêche tél égrapliqtue-
'adoption d'utine ionmvelle loi électorale, est le

facit dominant. de la semaine. Celte loi tua-
rnîit avoir de grandes chances, car Purgence n
été prise ci considération, ialgré tles efibrts
de l'opposition, et clht indirue lie' ntte-
tmtent les VUX de la mîajorit ldans l'Asseni-
blée. Le peuple ltui-mîîèmoîe scuit avec intérêl
le sort de cette loi. qui, aux yetux île bien des
gets, est iteiltteiite à la. Constitution: mais
il semble iiettre nmie géntlércise persistaiceii
rester calcmie, malgré les vexations adini is-
Irt.vos, ialgré les tendances ati-rópubl
ceines ilti'onl ne se donnie iîèmno ipas la peine
de dissimuler.

Ait dehors. la d vépóche ous avait conîvena-
blentit indiqué les trois faits les pilus sail-
laits : le brtsqie déiouteuîl(mnt le lt qi's-
tion grecque ; le développement de l'an -
tîgonitn entre la Prusse et l' triclel ; puis
. rtablissemenut officiel clos relations entre

1' E.p:tgie et l' Angleterro. Ci reîînstanucet se-
condaire eut elle-même, le r'pire Cent ei-
tue ces deux drntières puissances n'est pas
sans port e à la veille d'événeinents quli hou r-
raient amnier l'iutterveition Britannique dans
nos para-gs. Les deux autres évènements
iotus touchent de moins prè's. On tici petit
guère gte plaindre la Grèce ; la médiation
frnçaise n'auîra se'vi qu'à f:e onbtniri ami

vernement iléniquei tti ult;imat utnîlu
pci moins rigoireux io les conditions lire-
mières. La lutte entre l'Autriche et lit Prusse
étailt inévitable ; seulementt on ne pouvait
croire que les deux rivales en vientiraicat si
vite à des matifestatiofn tainsi caraetétrises
et qui doivent dliionie lt tiesure exacitr le
leurs fOrces respectives. C'st pour le S mai

qu1te la Pritsse il convoilié 13rlin les pinces
cqui fiot parti lue dle l'Unuin restrelinte, tandis
que 'Autrichie a ppel à rncfort. pour le
10. ni, congrès général des uiiissanites germa-

ti i ies. De part et d'autre oun semble gèrues
le s'étre ad ressé qu'aux guvenemets: ta t
qui sait si le euleL le trouver ilpas le moyen
tce fi ire entendre hautement sa voix dans ces
cotncilitabu les où on serait peut-éue tenlé e
l'oublier. Counijer dis' E. U.

iurs'tON AtLEtANDE.-La lutte eugagée
depuis doix années entre la Pruisce et ' lmtri-
cite, sur le terrain le l'lcin Lermaniue,
touch nfin à ine crise décisive. Deuis
que i'Autiiclie et a terminé av-e l.s guerra.s
d'Itilie et cde Hlongrie', on a pu1 1Voiri c ' l'e iap-

liortait chaque jour plus le viguuiur et dle réso-
Iuiti lanis cette uierelle itérieurO et. dans
ces c-rniers temps, clic a otu rearro ouiver-
tc'mîent tots les ieffbrts de lut Pru.use. La ré-
cente prorogatiolii duparlmentc d riur avai
même fait croire que le cabinet le IBehuii re-
itnçait à disputer lIs lot1, temps la partie ;
mais il n'eu est rien. et lles ilens puisancs ri-
vales vontse retrouver en lprèscuite ilue clere-
nière.ibus. Ce pti sortira tLP là.,est ilu osible
à prévoir ; mais il tne paraît lias y avoir dtit-
tre alternative qu'utine urre uvere. oui la
renuonciationi tot(le de lt 'russe à ses rAves le
lprépodicliéralice.

Les puvmirs dont est revlt tc la comiiiession
lï'é iinle provisuirc, siégeant à Frankf'rt,
acvaienlt été limités nul 1er mai, lots dIi sa 2'é-

ation, clans l'eslpoir(Ilqi i cui serait. arrivé,
pour ctte éupoin,0 à tuiesolution cdfinitiv ;
comimte on le bait, il 1ieu atie ýléle. Le got-
veuneient autrt'iclhien a ltioli o îe cette cir-
constance pour uresser le dVotoutit . Tlut
On consentantl à iiitelni' t comitission lans
l'exercice le ses fonuctions pour quelue temps
eicore, il adriess, le 26 avrtil. uniae circutlairc
à tots les gouvl cenienits almîiuvcls. pour les
prier id'envoyer leurs rerseitts à tue as-
scmial.e ple'nur., convoquée à L'r:uiil>rt tué-.lileilleuli ère.e'
me. pur le 10 îinnui.

Cillec cirmcuilaire ann uonec simîîplemiet qiu'enu
se fondact surt son ciroit die pirèséanlce tIhiuts lu
catiféc rudortin. l'Autriche convoquciue pour l,' 10
tumi, à Fu'rnki>rt, les relutrésenutant s cdes Etaits
ualletiuattds. Le cainelit cde Viennue espiarc ulule.
louis les Etaits se feronît r'epri'eenter, nonît seu.
Icomontt ceuix qui sont. testås licdéles à la e.confé-
clértionu, lmais otnccore ceuix q ui sautt sé parcs
île lit butine voie, bei gutnvernemenit prnussienî
rit-il, aîurta thdûttî ini pa S'al>erceotir tIe l'imua-
ntité cde l'etreprise dl'Elrhiurt. l)Tcilleturs. lui
Frmance et lut 1Russue une toléireraiet puis la viO-
Itationi des traitès î.le 18SI5.
A colle ntif iuiet, ht Prîusse a. réponuicu on

convcoqtuntl piour le 8 tmai, à l3erlint, tun ccin-

gués des pintces quii sont et.rs tlaits l'Uioniu
restrciîle, l'iîrmée souts sou paitrconuage. Ccltte
n.ssembîl ée c'st-elle tuile pruotesttiuon contre le
conîgrès dle Fmukfot? Est-elle Siimlhomui..nt
desî.iuiée à fixer lpar avanctuie lt. courluiile rcltic
clevrot, teiir à Franktil fot l's muembrencs île l'UL-
n in î 12un et l'uuît'e sont. possibul's, tumuis il
est évitlet. que dati :tu cunt dus deux caîs, les
choses nec se prt'sentenut socus tunt aspect aicaitl.

Onî écrit de Beril in, le 4t tmaui:
ot L'Au triche contleste à lt Peuisse non1 seti-

lentt le Idroit de rpréseniter l'Unionî ail ccn.
grès de F«ranikfort, mais encore celuti de se

charger des pleins pouvoirs des antres Etats
(me dont hi Prisse ne se Contenterait pis).
L'article de l'acte dt tctngrès rui authorisait
ces pleins pouvoirs collectifs, est interprété par
'Autriche dans ti sens bcoîucoip plus res-
ireint. -

La grm.nde querelle cri ce moient, c'est
la répartiliin Irs voix, qutte la Prusse. cenian-
de à modifier. Le congrès des prineces. qui
doit se réunir à -Berlin le 8 mai, i. pour but,
prmtiièrîemut, d prendre une résoltimu ion dé-
initive loicha nt. le vote du parlement d' r-
fu rt. puis die se concerter sur la rnarche à soi-
vre au congrés del Frakfort, qui s'onvrira le
10. Ce qui est certain, c'est que le 2 att soir
rien n'était fixé sur la répartition des. voix."

Le Caorrespwlat autridien s'exprime à ce
sujet dantms les terirs suivtns:

" La Priisse ayant rêjeté toutes les proposi-
tions d'qrrangceet rîui avaient été faites.
notua nent celle dl'etivoycr clos piéiipoitei-
tiaires à tu congrès, il ie restait plus i l'Ali.
triche d'auiit re moyen rîuî- ci"se placer su r le
terrcin dt droit. et d'cager catégorimet
li conîvocation de 'Assemblée plénière d la
ConflrtLion geriminique. lie iche ni
Veut ieI rIrle t r vur h- terrainuiqturel sur le-
quel ses p t. lréorutuiisation l ce l'Allemtîti-
gnîe polirront is'harmoistser avuc( les propi
ions uîltrietires. La qitestion de savoir si

1'Unionpussiem s'accorde oi ic s'accore
lias avec le droit fédéral ie ipet servir de gui-
dc. La Cunfédération seule a le cd roit de le
dér icer."

Rien i'aninonice", d'aileurs, ghute ha PruIsse se
Lispese à chianîger d'attitudhe. M. Simoson pré-
sident ie la chammibre ptopulai aire au parlement

rVient décoré pa r leroi. D'un
autre côté, le bruit ayant couirn que les trou.
ps prussiennes allaient quitter la cocarde aI-.
lemiande, oi s'est empressé cde le demuientir
offhciellement.

AU'Ticiim.-La Porte a communiqué, à l'in-
terntouiceJ triche,sa êrésolution lfinitive ait
sujet de l'iinterinemiet ces rèf'ugiés. Elle fixe
s. durée à tcuf'inîois, à partir lii ler Janvier,
cie sorte. que cette mesure ie serait plus clue
pouir cinq mois. L lPnorte oniidérc ce temps
commueti suisanit pour altîrmir 'ordre public eun
fongriu, et vent, eut-it'il y a ie nins difficile
à croire, accordercr aux réf'ugiés pleine libeité
île paIreurir tout li' lire ottomiiai. même le
loig ldes fontères autrichiennes. Le gouvr-
neîtnent turc tvziit dcar cdls le début quj'il
dciderait seul du sort des réfugiés, et il a agi
suiivant ce droit.

-- t annonce pouIr le i août, vingtièîrne
an niversaire e la iaissnlicJ mie I'Pem'ip1eretur,
ue aistic qui saruf très penm d'exceptions

étendrla utots s détenus politiques. On
paiirli' aussi dcLI cOLurounneiuîent de S. M. pour
le mtitme jourt.

taxE. -Ta Gazette( de M<ulrid ini 3 i nai
luitblintitieI cruet royal rui nomme dot Fti-
çois Xavier cde 1strtiiz envoyé extraordinaire
et ministre liipioteitiaire iprès la reine dc ha
Grande Bretagne et de l'hriande.

Le Couveruemet se dispose à publier iu-
iniéchte .nnt les lépéches échîtnîgées entre
les ctabinuts de Londres et ce 3Madrid, afiîn de
praover que. dtns les aniungeiens qui on
rétabli les bonnes relaîtiots utre les deux

ays, l'hoIUneur de l'Espigie n'a riene u à soif-

l'a Gac e dc .Uadrid îul ic écraieumetit itun
ord re royal qIuuWi iia W it unie exp)ositioi pibl iq]tue
piou r toitus les produits cie l'ide nd msrie espagole.
Cette exposition aut iixlii u aitun iistère dut
commerc et des travaux pubilics ; elc CComn-
ietinicerta lul l er novemilire 'proc'hain t conti-
inent sans imlîterrupiln jtusult'atu :31 dce;-
bru.

TOMs les prilmilset l'indisri nericolcdes
mines, de lit muetalliurgie, les arts muiiues,
dtis lh Lu-lIs pr'cîis juts¡'mi lts co iuus

rotut admuis à cette exposition Les récom-
pîeuîses coisisteirntc en decorationis, inlèlaîilles
d'or, d argent et ie broinze, et et inention,
Iounrifiqucs.

Franice.

(Extrait de la Corr: titi C. des E. L. dit 9
Cour.niit.

Pur une interverision de rôles, qui n'est pas
u ies inoindres bizarrrics de noute poniot.

ce mot le réforne électorale. qui servti t île
il ttiîn uà'tiic ou n 0 cn 184t, c'est aiujour-
c'hii le guve, nemcent qui lIevoqi1uie.et clix lii
coiimititint pour cette érforimie souus lat iiiiinr-

cltie,'cmîbtattetcoti u elle.dsous ha répu b ! eii ut.
I e pou t'oir et I'cpouasit iion iolt chunutgé ch pla-
ce ; Pun1 attaque, l'autre' diefend le statu nIIo.
En ce sens, an ourpotait dire avctyita quteliui jus-
tesse, pue le guvcrcemet st dvetu revo-
luttionntuaire et le îeupl î ~c omînirateur, si ce
ni'étatienut l'espriit et las armues dec lut rèévolulltin
mtumeus quie veulenit gardler ces conmservauteutrs
île numel le espèce. Cette arîmîée deu' conusîpi-
rntIturs Ilegaumx, nuxrucites les conuqumtcs duî 24t.
lévrier ser'vent île ril 1ampat conustitmutionniel cet
donîtt lui phlahinuge souciahiste ut huit île lut rpu-
bl1itue îut batsion crnché contreo lut société.
cette narmuéediciS-je, se tointpose c dhommiuîes lia-
noriabules,salis cloutei umluus elle utattt po uu polit
tut n ranuissis dl'ventuierils donitut ht'rfeltctr
dIe pîolice vienlt cIe putblier unt cuiueux ulètnomt-
lbremcent. D'aprîmès lces nmoteîs f'ouurnies u' t lau
tr'ie, lce puurti rouge se rîerutle danîus lces elc-
liions cIe Paris, cle 300 mauitres tic matiscons île
li(tut tne, 10001 soiutcucur's de illies tîtubl i1 tics,
1500 contr lebal tîciers, 500 an uchatndîcs dle eon-
tremtîur<ues, 500 chtaqîuellrs die utâne. 1200)
tutmitrus il e bcouges utl pot ils rogenmistues, 3000
liber'és pîuurn vols et escriuuet:ies, 5ri0 jcoueîurs
dh'eostluineîiît, 3000 bamîiistes, escamottîteurs et
ohnauteurs5 dts tutus. ennnutus nués cIe lui plici,
3000 î'olemirs îldocî nooiit', tutus nomi coniuni-

muós, 300 pourvovcyeatrs che mtruchaucntls ch icuu-
ics, 500 prètros interdits, 800 ntégo ciaits Cnl

déconflittu, 300 militaires privés le leur euit-
ploi, 300 insti.ilteliurs révoqués, '300 '.netiîuilat
détournés, 500 relitaçants chrchatnt à se

vendre, 300 receleurs, 1500 chiffonniers,-1500.
putvrî's, logés à Bictre, 200 réfugiés étran-
gers, 500 faiux cornmissonnaires et commis
voyageurs, 3500 anciens condamnés. forçats,
vngabonds. qui changentt de nom. Total gé-
néral, 25.000 ! L'opinion publique, quelque
suit son v odilici dlans nos débats politiques, ne
pent que ga;gnes en pureté et en puiLssaUeO,
pai' l'élimination de ct effrayarite caput mor.
tum de notre société.

La fête ldu 4 mai, en l'honnmur ide la pro-
clanation de la République, a été un de ces
speiticles féeriques qui ne se contemplent
qu'à Paris. Ln foule accourue de toutes les
parties de la France était immense, et l'or-
dre,le calme le plus admrtirables n'ont cessé de
régner. Rendons en passant cette juslice à la
population de Paris rui :t naturellement clou-
oc et polie, rpiuiîîd de mauvaises passions ne
viennent point aigrir et troubler sa bonne et
heureuse nature. Le Président de la R.-pu.
lblirîtue s'est mêlé à la foule avec la courageu-
se confiance qui le caractérise. Plus d'une
fois il fut reconnu et respecté. Il donnait le
bras à M. Rocuher, l'in de ses ministres qu'il
;ffectioiinn lu Iplus. La présantation du pro-
jet dii réforme électorale, a ciu reste, plus que
jamais rapproché Louis Bo aparte de ss
conseillers et les clhefs de là majorité. Il cli-
sait il y pen cde jouirs à un de ses amis : " Je
nie suis arrété à un parti definitif et je crois
qnue c'est le meilleur. Je veux vivre ou mou-
rir avec la majorité de PAssemblée." Mais
celle-ci est-elle décidée à vivre ou mourir
avec lui ? L'avenir lious le dira. Respec-
tonsses secrets.

Ordination.
Saniedi dernier, Mgr. L'Evêque de Mar-

tyropolis a fait l'ordination suivante dans la
Chapelle du collège.

Diacres : MM. L. Prévotset A M. Toupin.
Sons diacres : M.. L. 1-. Brunelle.A C. RI-
vard Loranger, pour le Dioc'ése de Montréal,
et M. O'Beirn, pour le Diocèse de Boston.

Minuorés : M . P. Bélanger, E. Roch. pour
le Diocèse de Montréal, à. E. E. 1-enîii,
pour le Diocèse de Boston, et L. C. A. Ouel-
let. pour le Diocèse de Bvtown.

Tonsur s: MM. D. Bérard, 0. Forget, J.
Gabou ry, 11. Morin, L. Z.A. Robitlaille, C.
Valsh, poluir le Diocèse de Mlontréal, J. J.
Iey lBruwnsou. 13. Hood, J. Lynch, pour le

diocèse de Buton, J. Smith, pour le Diocèse
d'U;artford.

Tonsturës et Minorés: MM. L. Schneider et
i.. MUKcon, de la Société de Jésus.

Assuirane~ des Elises de
Campagne.

Dep;s q ue nous publiâmes, il y a quelques
jours, le plan d'une Assurance mutnelle pour
les églises de Campagne. trois Curés nous ont
informé îue.- leurs Fabriques respectives ap-
prouvaient le projet en 1uestion.Ce sont MM.
les Curés de lBeautport, de Cliirlesbourg et du
Côteau-du-Lac (distrietde .luntréal.)

C- Uabondance des matières ncius force
de supprimer le Bulletin préparé pour aijour-

De la bonne et. de la mauvaise
chaux.

Pernetez-miioi donc de faire quelques observations
sur ce sujet. alin de rendreservice aux personnes qui acltè.
tent de L cIhaux. Il se vend de la bonne et de la aniu-
vaise ebaux. et comme lotit le monde n'est pas itue de la
qualité de cet article, je crois qutil est de Pintéiét public
de publier les présents renseigneens.

Voilà treite ais que je flbrique de la chauc. de sorte
que jestils coinaissetir. Il se fait de la cthaux de sept dif-
iérentes soites de pierre. La meilleme pierre pour la
chaux est la pierre noire ; la seconde est la tpiene hàarlde
et lit troisième la pierre blette. Ces troi soites de pierre fant
le la chaux jaune et ùà rainl in, l'eIxecpiioi de la pierre
bleue la chaux est ti pe lît plus blanche. Je ieromîmande-
rais t tous les prop ittaires ces trois qualis e chaux s'ils
veulent avoir le 'ouvrae solide.

Ces sortes de cliaui. enployées avec titi sable dle grève
foirment une liaison dms la imaçonnerie et iendent le moi -
lier dur conmme la pierre.

Eiiployées patr les etitits, ces sortes die chaux font
titi un rtier qi aacht tc la latte et( qtui ne tombent
lainais. Ceux qui font bâtir in lbriques tei deviaientu jamais
employer .1 'anmres chaiutix. Pouiquet i la maçonne tic la bri-

que soit bonte, elle a esoii d'uni mo tii idurcisse ài
V'eau. car s'il en est atiti emtetl. les joints se détruisent,
l'eau entre et cela lii t pout-ri.ir Ita briqiue.

Je lais de la chauix e toutes sories à la demande des
entrepreneurs, et il arrive iès souvent qtu 'ils tue ,demnai-
dent de lt chaux Le pierre grise. Je let-r réponds. mais
vOUs 111e save. doni lits quie cee ehaux ne peut faire de
bonit mortier ; qte ce muaoilier n'a pas de liaistn ; que je
lai éptou vé moi mimite dans miies iburnuttxtl à chaux, et
gi'auisssitôt qu'il est chautillé. il se détrilit, et se i édtuit en
eend res, qu'au conttralire. Ita chauxi (le picirce noire auinsi que
celle île pierre bâtarde et dle ptierre blette résistent tit feii

Les ent repreneuri s nme répîondienît qu'ils saî'eut bien que
lai chaux île pieitre italim esc la mneilleure-, ; mais ils
tijoutet qut~'elle tie leur est pas pîro'i table comme la chauitx

depcire gte : quei cette uderntiére chautix est pl us blantche
îet qut'elle - t imtet de meicttre beautcouîp ph~is île sabile dants
le mtua ier, et 'tue.paitir conlséuent, elle leur l'ail beautcoup
pI lus dr prtic et que la mîaçtonnerie tItire inus lontemps,
ce quîi leur datnue Il'avanîtagre de rebtâtir plus sait e'it.

J1e rcoin la iuln ntr e maçont udans le litis il'oî'îobre
die îr, et il tme demuda si j'avais ile la c'bauîx tà v'endre.
C 'élait pouir sait tpropte usace. .ile luii dis qtue j'en aîvais
et que' j'aI tiis liiu'i eoerdîe la citaitx île pierre gtrise'. Aht !
pourt le cloiip. il lie dit qut'it n'eu vouilait pas, tuais qu'il
luii taillaic ttde la chauxit de fierre nloire.

Je m t'aperçuis queti cet hoiaitne savait distingurer lai boin-
ne dl'avec la mauvatise chaux et le tiui demaniii pourquoi ili
îne prenat pas île la chauitx de pi'erre grise vû qu'etlle était
bien1 pîlus blîanche,.que l'tutie. Je saîis biieni, dit-il, qut'elle est
tpilis bilauch'le ; mais pour tuan propre uisage je nCî 'en vex

pa.car etlle fai it ni m lrier qm ni e tdurre pats. quti nu'a pas
île litiaio ni de fatce; je vettx île la chauix dle ierre niire.

J1e lu i deumandlai enceore pourquoi les c'tcreprenîeurs ne
se servaiet pas dle la chaux île pierre naire f 11l me dtIt
u'ils préfebraiîent la ebtauxz dle ptierre crise tparce' qu'il
nt'est p'as necessair e lai cailler pour thtire îles eniduits
ti apres, et îqu'iau cottrailte il imt iniuier lai chauîtx cde pie-.
re ntoire ce qui augmientte les fratis île st ise eni uisage.

Commtue ain peut Ile v'oir par ces détaiils ci-de.'sts. la-
ecu x île pierre naire, celle île pîierre bâtairde, et lac chaux
le pier!e btlette solt .jaiines et ont le grain lin ; la chaux de
pier e grise est bhielhe et a le grain gros.

Autre'ois, ou pretunit plus desoins pour

des mortiers, et.les batisses.étaient bien meilleures. Voyez
l'ancien Palais de Justice ; il a passé aufei i i Al'eai, et'
les murs sont encore excellents. J'ai cru qu'il était (le
mon devoir d'informer là-dessus le public et surtout tes
personnes qni font construire des maisons.

MM. A Laberge, Gerg!e Côté, W. Mills. M. Lebert
M. Fortin, M. Dufreene et M. Jos. Charbonneau ma-
çons, platriers, ou fabriquant de chaux et ainsi que M.
L'Africain, maîtres-maçons. sont du même avis tque moi.

J'ai l'honneur d'tre
Votre Servileur

J. OEaVArs.

Les journauxt français et anglais sont priés d'insérer
dans leurs feuilles cet avertissement, pour faire connaître
aux public l'avantage qu'il y a d'avoir de la bonne chaux,
chose indispensable Pour faire deI Pouvrage solide.

Montréal lai, 1850.

(De la Minerve.)
Nois apprenons -,vec plaisir, que plusieurs paroisses ont

noblemeut répondu à l'appil que nous leur avons faite en
faveur le l'apôtre de la Tempérance. Déjà Charnhly et
Si. Nathiaus ont envoyé, nous assure-t-on, prés de £25 il
M. Chirniquy, comme un age de leur reconiacssarcr
pour les services qu'il leur a rendus.

(Du Journal de Québec.)
Mais la qitestion das reserves d i cler;é, di-

rez-votts, quel en sera le sort, et -oiniment vu-
tera le Bas-Canada sur cette gniestion ? La
ministèreen i ne fesant pas celle-ci ministérielle
a respecté les scrupules et les appréhensions
du Bas. Canada qui, avant de donner un juge-
nient, a besoin de voir, d'entendre, dce discu-
ter et de comprendre parfaitement. De sorte
donc qu'il m'est impossible. pour le moment
de vous laisser seulement soupçonner la nia-
nière de voir Jes députés Bas-CatiaJiens à
l'endroit de cette qcuestion délicate des Réser-

ves du Clergé.
Les habitants du faubourg Saint-Jean, veio-

lant conserver d'une manière toute spécialo
le sonivenir de iM. le curé de Québec. dlont la
sollicitude toute paternelle a tanit fait peir
leur bien-être moral et matériel, se coticent
pour faire exécuter son portrait en grand. Ce
sera un tableau d'environ S pieds :le hanteur
sur 5 de largeur. La personne de M. Bail-
largeon aura à sa droite la perspective de. l'E-
glise di factbourg Saint-Jean, en laissant voir
de relief la façade et le côté sud de la dito
Eglise. Il tiendra rians sa main droite uit
plan déroulé du portail de l'Eglise, ti.
qu'il sera terniné; à sa gauche, une thable . la
main appuyée sur son breviuire et ai fond tun
crucifix. M. Plamondon est chargé de ce
tableau qui devra être placé dans l'Eglise, et
perpétuer la mémoire de M. Baillargeon qii,
commîîe on le sait déjà, s'en va séjciurnter à
L ie.

-Pas moins de 59 prêt-es de la ville et des
alentours assistaient à L~lne izrand'muesse stlen-
ielle, chantée à Notre-Dame, lundi dernier,
eî, coimémîîoratioii cie la 23e année d'Episcu-
pat cde Mgr. larelevéque de Québ-c. Sa
Gràce a li d'une voix assez fortie entonner
le Te Deum.

-Le nombre des bàtinients entrés das le
port cette saison, jusqu'à cette date, est de
287; le port total étant de 117,317 totueaix:
qui 'présente une augmentai ionsur l'an née
dernière de 109 bàtitmetis et cde 45,02 ton-
Ue1titx.

Le toal des passagers de chambre est de
118; celui de ceux do lentrepout, S.485, en
tout S,603.

NAISSA NCES.

En cette ville, le 23. la dame de W. H- Bréhaut, éci
a mis au monde une file.

A Québec, lundi soir, la Dame île Joseph Cauchon,
écr., M. P. P.. rédacteur en chef du Journal de Québec,
a mis au monde une fille.

DÇtcts.

A Odelltown, le IS, alrès 24 heures de maladie, John
McCallum, écr., âgé de 47 uns.

A SSOC IA TITO'N

ST. JEAN-BAPTISTE.
AssE.tiLtE DC coitIT4 DE Fi.kYNCE5 ET DE SECOcRS.

UNE ASSEMBLE les Mi:atnEs Du CoMITtr DE
FINANCEs ET DE SEcoUns, aura lieu demain soir.

MAHDI. le 2S du coui-ant. ,tu Bureau de ROMUALD
TRUDEAU, écr. r-e St. lttil. à 7 leucres t'. M.

LUDGE 1[R DUV'ERNAY.
Cot.-Ordotn

POUR DTSTIBUTION DE PRIX.
ES So, signits otrent iainenaunt en vente, un assor-

iment csonsidérable tie livres, NoUvELLEM]ENT
REÇ.s et propres à âtre donnései prix ou former le
fonds d'une i bibliothèque de paroisse. Tous ces livres
sont eclidenteit reliés ou élégamiment cartonnés avec il-
iiu, rationîs.

PRhx TRES-MIODERES.
-- AU sIt:--

Uit choix téès varnië de LIvREs DE PRtIRREs avec re-
liures ordhi: aires et autres.

Dêbenturcs.
E. R. FADRE ET' Cis:.

Rite St. Vinicenit, No. 3.
21 mailt~Sò0.

I MAGES NO UVEILLES.
RleduclHon (de prix.

'ES Scussigués viennent de rcevcir, de France..
5.000 I'euillerî, UiM AG ES assoies îde grandteurs et

qtualités, qu'ils otfrent a 7jG, 12j6 et 30jtJ les t100 feutilles.
E. R. F.4BlRE ET CciE.

Riue St. Vincent. No. 3, 1
21 mtai 1850i.

NOUVE\ A UX
CH-APE~AUX FlRANCATS,

Pour. MM11. duIi Cleùrgé et autres,
REÇUS DIRECTEMENT DE PARIS

A LA LIBRAIIRIE DE
E. R. FABRE Er CIE.

Rue St. Vincnt, No. 3, .
21 mai 1850,


